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GIBIER
GIGOTS ET FILETS DE CHEVREUIL

GIGOTS DE CHAMOIS. — PERDREAUX
LIÈVRES DU PAYS ET D 'A L L E M A G N E

POULETS _ CANARDS DE BRESSE
PIGEONS ROMA INS

IrlÂRÉE
Cabliau (morue fraîche) I à 60 centimes
Aigrefins i la livre.

Soles d'Oslende — Turbots d'Ostende

MONT-D'ORE — CAMEMBERTS — BRIE
ROQUEFORT — SERVETTES

MARRONS D'ITALIE
An magasin de comestibles

SEUVETT «S_. _FI_LS
8, rue des Epancheurs, 8. 670

Vin rouge tessinois 1894
à 20 fr. l'hectolitre, rendu en gare de
Lugano. — Echantillons à disposition.
D. BERNARDONI , Muzzano (près Lugano).

SAHEUI 37 OCTOBRE
dès 6 '/s h. du soir, prêt à l'emporté :

TRIPES à la RICHELIEU
Vol-au-Vent à la Toulouse

ctlGZ

ALBERT HAFNER , traiteur
Faubourg de l'Hôpital 9 675

TOUS LES JOURS :

LIÈVRE MARINÉ
au vin, pour civet.

Au magasin de comestibles
SEI^-sTF «S_ FILS

8, rue des Epancheurs, 8 672

TOURBE NOIRE D'ÂM
Le soussigné livrera, tout l'hiver, de

la bonne tourbe noire, bien sèche, à un
prix modique, rendue devant la maison
ou en gare de Cornaux. 682

Gottfried BIXGGELl . Auet

PRESSÉ
A remettre à Montreux

un bon magasin de tissas, très bien
situé et dans de bonnes conditions. S'adr.
sous chiffre H. 4472 M. à Haasenstein &
Vogler, Montreux. 

^^^

A VENDRE
faute d'emploi , une bonne bicyclette
(pneumatique) quelque peu usagée. Prix
modéré. S'adresser au bureau de MM.
Haasenstein & Vogler. 338c.

C__F_ ____îIV__:E:_F^I
]__C

15, Saint-Maurice, 15

Reçu un choix de CAMEMBERTS,
GRAND-BRIE, REBLOCHONS Tom-
mes carrées. 691

VI_V «rlu TESHSIIV
1« qualité, à prix réduits. — Sur demande,

échantillons. (H. 3003 Q.)
LURATI GIOVANNI , employé postal ,

Koranco (près Lugano).

Knllctin météorologi que — OCTOBRE
Les observations se font à 7 h., 1 h. et 9 h.
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Pluie intermittente tout le jour. Tou tes les
Al pes visibles jusqu'au Righi lo malin.
Brouillard sur Chaumont depuis midi.

Hauteurs du Baromètre réduites à 0
suivant les données de l'Observatoire
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Sl'ATION DE CHAUMONT (altit. 1128 m.)

¦24 8.3 0.3 12.9 603.217.1 var. moy. couv

Forle pluie dés 3 h. du soir. Toutes les
Alpes visibles.

7 heures du matin.
Altitude. Temp. Barom. Vent. Ciel .

„Joct. U «  7 1 608.8 S.-O. Couv.

MIYE-kU »- _.AC:
Du 25 oclobre (7 h. clu m.) 429 m. 580
Du 26 » 429 m. 600

VENTES PAR VOIE 1)TO ïïta

COMMU NE DE CO FFR AN E

VENTE DE BOIS
Le mardi 30 octobre 1894, la Commune

de ColTrane vendra par enchères publi-
ques et sous de favorables conditions,¦ dans ta parcelle 10 et au Jeune bois :

250 plantes propres pour charpentes,
billons et échalas.

10 billons. 679
40 stères de bûches.

La dépouille des plantes.
Rendez-vous à Crotèt, maison Halden-

Avan;.'. à 8 '/a heures du malin.
Coffrane, le 23 octobre 1894. 660

Conseil Communal.

Vente de bois
Samedi 27 octobre 1894, la Commune

de Gorgier exposera en mises publiques
et contre argent comptant , les bois sui-
van ts :

180 plantes de sapin abattues, pour
échalas et charpente, cubant envi-
ron 200 "> .

15 tas de belles perches.
500 fagots de hêtre.
Plusieurs lots de dépouille.
Rendez-vous, à 9 '/a heures du matin,

au-dessus du Chanet de Bevaix.
Gorgier , 23 octobre 1894.

'679 Conseil communal.

GRANDES ENCHERES DE VIGNES. CHAMPS & PRES
è C O R TA I LL O D

Le samedi 27 octobre 1894, dès 6 heures précises du soir , à l'Hôtel de Commune
de Cortaillod , lés intéressés aux successions de défunts Abram Renaud-Henry et
Abram Renaud , à Cortaillod, exposeront en vente, par voie d'enchères publiques,
les immeubles ci-après, savoir :

a. Cadastre de Cortaillod :
1. Article 1956, plan folio 17, n» 38. Le Baivre, pré de 460 mètres.
2. » 1957, » 58, » 20. Chanélaz, pré de 701 »
3. » 1544, » 49, » 50. Aux Pales, champ cle 2860 »
4. » 1952, » 47, » 58. A Sorpra, champ de 778 »
5. » 1953, » 49, » 46. Aux Pâles, champ de 120 »
6. » 1932, » 23, x> 6. Prés d'Areuse, champ de 394 »
7. » 1934, » 47, » 131. Petit Ruz, champ de 1510 »
8. t, 1935, x> 47, » 138. Aux Courtions, champ de 915 »
9. » 1936, » 48, » 188. La Draize, champ de 953 »

10. » 1937, * 57, » 20. Les Reppes, pré de 470 »
11. » 1938, » 58, » 21 et 22. Cul de Sachet, vigne et pré de 354 »
12. » 1933, » 40, » 42. Potat Dessous, vigne de 493 »
13. » 1939, » 39, » 30. Prés Gaillard , prés de 600 »
14. » 549, » 44, » 34. Les Tolayes, pré de 1545 »
15. » 550, » 47, » 157. A Sorpra, champ de 1200 »
16. 0 1940, » 21, » 11. Prés de Lune, pré de 578 »
17. » 1941, » 38, » 8. Banens, vigne de 196 »
18. » 1942, » 41, » 85. Fin de Combe, champ de 1047 »
19. » 1943, » 47, » 27. Courbes Rayes, champ de 730 »
20. ¦> 1944, » 49, » 15. Clavaz, champ de 1200 B
21. » 1945, B 50, » 10. Derrière Boudry, vigne de 550 B
22. B 1946, » 53, » 81. Aux Pales, vigne de 150 »
23. B 2778, B 49, B 14. Aux Clavaz, champ de 1450 B
24. B 544, B 17, B 43. Le Baivre, pré de 297 B
25. « 552, B 48, B 99. Les Os, champ de 1165 B
26. B 1947, B 36, B 33. Grattalup, vigne de 498 B
27. B 1948, B 43, B 39. A Combes, champ de 1715 B
28. B 1949, B 48, » 30. Les Echelles, champ de 890 B
29. B 1950, B 58, B 13. Chanélaz , vigne de 798 »
30. B 1951, B 59, B 31. Prés Gaillard , pré de 540 B
31. B 3212, B 41, B 99. Champs Barret , champ de 1700 B
32. B 551, B 48, » 56. La Croix , champ de 1070 B
33. » 1923, B 19, B 10. Prés Gaillard, pré de 780 B
34. B 1924, B 32, B 29. Les Plantées, vigne de 333 B
35. B 1925, B 33, B 62. Les Plantées, vigne de 505 B
36. B 1926, B 52, B 21. Chanélaz, champ de 1430 B
37. B 1927, B 56, B 77. Les Breguettes, vigne de 168 B
38. B 1928, B 58, B 25. Cnl de Sachet, pré de 245 B
39. B 1929, B 58, B 62. Cul de Sachet , pré de 122 »
40. » 1930, B 54, B 1. Derrière chez Pochon , vigne de 842 B
41. B 1931, B 58, B 58. Cul de Sachet, pré de 425 B
42. B 1889, B 47, » 82. Les Tilles, champ de 1585 B
43. B 1890, B 49, B 25. Champs Fallet, champ de 1350 B
44. B 1912, B 36, B 35. Grattalup, vigne de 335 B
45. B 1920, B 42, B 3. La Petite Fin , champ de 1335 B
46. B 1921, B 42, B 47. Sur la Fontaine, pré de 765 B
47. B 1922, B 50, B 6. Derrière Boudry, vigne de 498 s

b. Cadastre de Bevaix.
48. Article 1977, plan folio 47, n» 111. Les Planches, champ de 1271 mètres.
49. B 1978, B 53, B 2. Les Sagnes Blanches, pré de 1415 B
50. B 896, B 48, B 5. La Place d'Armes, champ de 1221 B
51. B 1979, B 52, B 24. Les Sagnes Blanches, pré de 2880 B
52. B 1856, B 52, B 76. Les Vernets, pré de 1195 B

Pour tous renseignements, s'adresser au notaire soussigné, chargé de la vente.
Il sera accordé des facilités pour les paiements.
Boudry, le 12 octobre 1894. 455

H. AUBERSON, notaire.

LIBRAIRIE ATTINBER FRÈRES
TS_5irnT:r ._.Ti_L

René Bazin.— Humble amour. 3fr. 50.
André Theuriet. — Paternité. 3 fr. 50.
M me Chéron de la Bruyère. — Gi-

boulée (Bibliothèque rose). 2 fr. 25.
Luther, sa vie et son œuvre, par F. Euhn,

3 volumes in-8°, 18 tr. 146
Almanach Berne et Vevey, 1895, 30 c.

CIMENTS, CHAUX, GYPS
LATTES & LITEAUX

BRIQUES EN CIMENT
en terre oulte et Eéfraotaires.

TUYAUX en grès et en ciment.

AU CHA NTIE R PRÊTRE
gare et rue Saint-Maurice 11

Même Maison â la Chaux-de-Fonds.

— TÉLÉPHONE — 42

_ï __ r*d_ _ , _l'*-a_2 à vendre, chez Ja-
JEl _. _._& <_» _. 3 quet , garde-forestier ,
Champ-Monsieu r s/Neuchâtel. 246c.

TOUS LES JOURS :

LIÈVRES FRAIS
à 80 cent, la livre.

Au magasin de Comestibles
SEINET «Se _Fil_»

8, rue des Epancheurs, 8 671

LAITERIE des FAHYS
CHAUD-LAIT

livré à domicile, matin et soir 251
à SO centimes le litre.

MAGASIN RUE SAINT - MAURICE N° 15

CHAPELLERIE RORERT GARGIN
hue du Seyon 14 bis et Grand'Hue 1

Grand assortiment de chapeaux de soie et chapeaux de feutre dernière
nouveauté, depuis l'article ordinaire au plus fin, casquettes, bonnets» d'hiver,
bonnets de fourrure, véritables bérets basques dans toutes les dimensions.

Prix défiant toute concurrence 230

3, RUE DU TEMPLE-NEUF , 3

1? ~\$21 IMPRIMERIE fe

I H. WOLFMTH <fc O |
A éditeurs de la Feuille d'Avis frt

t IMPRIMÉS EN TOUS GENRES I
Û POUR »

§ le Commerce, l'Industrie ft
_ ï ET »

À LA LIBRAIBIE B

À Travail soigné. Prix modérés &

^1 TÉLÉPHONE \f

^ZS^^^^^e î̂ iff ^^̂ ^^^̂ ^

BUREAUX : 3, Temple-M, 3
Les lettres non affranchies

ou anonymes ne sont pas acceptées.
On s'abonne à toute époque.

RÉDACTION : 3, Temple-Mf , 3
Les annonces reçues avant 4 heures

du soir, paraissent
dans le numéro du lendemain.

BIJOUTERIE | 
HORLOGERIE Ancienne Maiuont,

ORFÈVRERIE JEANJAQUET 4 Cie.
¦ Ben ctoii dm ton» Ici genrei Fondée en 1833.̂

I J±. joBÎmr
S__ c_ o_ e_x

Halson du Grand Hôtel du I_*e
1 NEUCHATEL

eoivjFECTiorvs AU _L« é SAGE
T É L É P H O N E

ii .Ep__._h.Hrs  ̂
jj HALLE M TISSUS Ep»»ctos- n

maison de confiance ne vendant que des marchandises
de première FRAICHEUR et QUALITÉ, à prix très MODÉRÉ

Jaquettes£ee_oetuve°até,8.90, 12.50, 14.90, 17, 19, 22
COLLETS I MANTES I PELEKIM1S I PELERINES

astrakan fourrure

200 CONFECTIONS IMPERMÉABLES
depuis 14, 16, 19, 24, 27, 30 jusqu 'à 42 fr.

I Jupons I ^ MUE m TISSUS [Corsages! La HALLE aox TISSUS I Corsets
de Système de vente B10US8S ne livre que des mai- de

2.60 à 15. à prix très bon *» ohandises de 1» frai- 3>50 à 12.
\ I marché. I •i-rfu » a-ou I clieur et qualité. I

Descentes de lit & Tapis de table
nouveaux dessins, collection superbe, depuis les très bas prix.

liSïnî™
6.50, 8.80, jusqu 'à 25 fr.', suivant la quai. ÎHS " I .QD-&S - _i__ 8__ BS » L31D6S

15 flVft'Kr A A T3_ . T .Tr  . au grand complet de plus de 300 nouvelles tî fttSt'Ç£_ A _ V_ N U- £W._D_- _ pièces de tissus, haute nouveauté, pour *-W_- _ilS»
à partir de 5, 6, 7, 8 fr. la robe entière et jusqu 'à 35 fr.

p——>̂ ————————————————___________

T7 I" A l\Ï I ? T T l ?  T A M i très épaisse, pour chemises et caleçons,
I LAI .aLLli  LAMA. de 65, 75 et 85 c; lavage garanti.

Rayon de Robes de deuil et mi-deuil
au grand complet, Cachemires, Mérinos, Cheviottes, Bro-
chés, Drap amazone, Serges.

171 â&I ST I I C MI-OU pour BLOUSES A MATIXÉES, nouveaux
F -»AI_ I- _L .LE_ dessins, 63 &. 95 c.

Milaine suisse pour rotes. - Milaine suisse pour habillements.

A LA HALLE AUX TISSUS
II , Rue des Epancheurs , Il

Se recommande, «5
Alfred DOLLEYRES.



PERDUE
» rMbm te la mute -fJWi teln__ __l

PAR

HENRY GRÉVILLE

Robert accueillit le père et la fille
avec une étrange sensation d'épanche-
ment violemment comprimé. Seul avec
Marcelle, il aurait parlé à cœur ouvert
pendant de longues heures, de leur
amie envolée, des épreuves subies par
l'enfant , de celles qu'il venait de tra-
verser lui-même... la présence de Mon-
fort le glaçait. Sans le croire hostile, il
le sentait indifférent , et c'en était assez
pour lui retirer tout désir de parler de-
vant lui des choses les plus intimes de
son cœur affligé.

— Qu'allez-vous faire de Rose? dit-il
enfin , au moment où la conversation
tombait pour la quatrième fois après
de vains efforts pour se soutenir.

— J'espère bien qu'elle va rester
avec nous, dit Marcelle. N'est-ce pas,
papa ? Elle ne peut pas aller ailleurs.
Qu'est-ce que je ferais sans elle ?

Monfort grogna un assentiment. Au
Hsproduction interdite aux journaux qui

n'ont pas traité avec la Société des Gens de
Lettres.

fond , il n'aimait pas beaucoup Rose.
Le peu qu'il avait vu de son caractère
ferme et décidé lui inspirait une forte
antipathie. Et puis il était jaloux de
l'amitié que lui portait Marcelle ; mais
c'est ce qu'il ne pouvait pas dire tout
haut .

— Quel dommage, fit Robert avec
un sourire — dommage pour nous, non
pour vous... j'avais pensé que si vous
n'aviez pas besoin de Rose, nous l'au-
rions engagée à -vernir ici ; elle aurait
tenu notre maison, nous aurions été
bien heureux avec elle... Mais gardez-
la, je ne vous l'envie pas à vous, je fe-
rais tous mes efforts pour l'enlever à
un autre...

Simon Monfort ouvrit la bouche pour
dire au jeune homme qu'il n'avait pas
besoin de se montrer si délicat envers
lui, et que ses efforts pour lui ravir la
présence de Rose n'auraient rien que
de très louable ; mais sa fille l'avait
prévenu , et la phrase était finie avant
qu'il eût pu formuler sa pensée.

— Et vos études 1 dit Robert.
Marcelle soupira. Les études, sans le

professeur , menaçaient d'être moins
attrayantes que par le passé ; pourtant ,
on ne pouvait s'y soustraire. Simon se
leva.

— Déjà ? dit le jeune homme ; ne
voulez-vous pas voir mon père ?

Marcelle en avait bien envie, mais
Monfort , sauvage par nature, endurci

dans sa sauvagerie par son existence
sans attaches, fut pris, à cette proposi-
tion , d'une frayeur Ei réelle, qu 'il expli-
qua en termes brefs et clairs la néces-
sité de s'en aller sur-le-champ, et Ro-
bert, décontenancé à son tour , ne put
que dire : — Ge sera pour uno autre
fois.

Simon et sa fille rentrèrent chez eux .
Ce chez eux provisoire se composait de
deux petites chambres garnies. Ils pre-
naient leurs repas avec les deux amies
de Marcelle. Le dîner de ce jour-là fut
silencieux, presque triste. Marcelle au-
rait voulu raconter à Rose les impres-
sions, de la journée , mais elle sentait
confusément que son père n'y prenait
aucun intérêt. Si elle 1 eût osé, elle se
serait même avoué que le souvenir de
ce qu'ils avaient vu ensemble ce jour-
là devait être tant soit peu désagréable
à Simon...

Elle se coucha dans le grand lit ba-
nal de cette chambre où rien n'était
propre ni agréable à l'œil, en se disant
que c'était sans doute le souvenir de
son ancienne chambre de porcelaine
qui lui faisait paraître celle-ci déplai-
sante. Son père, dans la pièce voisine,
remuait des papiers, qu'il parcourait
lentement ; il l'avait embrassée en lui
disant bonsoir, et pourtant elle se sen-
tait plus triste, presque plus désespérée
que le soir où elle avait pris à la gare
son billet pour Phalempin.

Qu'était donc cette étrange tristesse?
Pourquoi son cœur insatiable, toujours
ingrat , toujours mécontent, lui impo-
sait-il des regrets ? Quels regrets ? Ne
devrait-elle pas, au contraire, se mon-
trer pleine de joie et de reconnaissance
envers le destin qui lui avait rendu son
père, précisément alors qu 'elle avait
le plus besoin de protection et d'appui ?
Marcelle se fit cent reproches, s'accusa
des plus mauvais sentiments, et finit
par pleurer à chaudes larmes de se voir
si méchante et de se sentir incapable
de penser autrement. Elle s'endormit
sur l'oreiller humide de ses pleurs, pen-
dant que son père continuait à feuille-
ter ses vieux papiers.

XXXIII
— Qu'est-ce que je vais faire de l'en-

fant ? se demandait Simon, pendant la
veille anxieuse de sa fille. Je ne puis
pas me faire gouvernante et la garder
chez moi, d'autant plus que si j'étais
assez riche pour vivre seul en travail-
lant, je suis trop pauvre pour vivre à
deux sans rien faire...

Rose avait proposé ses services au
petit ménage. Elle ne demandait pas
de gages, elle voulait servir par dé-
vouement l'enfant adopté par made-
moiselle Hermine ; il semblait à la
bonne créature qu'en agissant ainsi,
elle continuerait l'œuvre de sa maî-

tresse ; mais Simon ne voulut point en
entendre parler. Son âme ombrageuse
refusait les services non payés, préten-
dant , non sans raison, d'ailleurs, qu'ac-
cepter ce que l'on ne peut rendre, équi-
vaut à s'imposer une servitude. Cet
axiome, vrai ea d'autres temps, affli-
geait profondément le cœur de Mar-
celle. Cependant , à force de causer
avec Rose, pendant les heures où Si-
mon sortait pour s'occuper de ses af-
faires, la fillette avait fini par obtenir
de la fidèle servante la promesse d'ac-
cepter les appointements que Simon
s'obstinait à lui offrir. Elle irait donc
avec eux dès qu 'ils auraient choisi un
domicile.

C'était un point de gagné pour Mon-
fort ; mais le reste était encore problé-
matique. Il se rendait bien compte de
ce qui pouvait manquer à l'éducation
de sa fille... Qui l'achèverait? Un ex-
ternat sans doute. L'âme en repos de
ce côté, Simon procéda à son installa-
tion.

Rue Bleue, au sixième étage, deux
chambres sur la cour, une salle à man-
ger et une cuisine, voilà ce que s'offrit
le père de Marcelle. Ce logis fut meu-
blé succinctement de meubles loués,
car Simon, grâce à ses constantes péré-
grinations, avait la plus sainte horreur
du définitif , et Rose, pourvue du strict
nécessaire en fait de vaisselle et de
casseroles, s'installa dans la laide pe-

A/VIS
Encore une certaine quantité de lait à

placer. Arrivage denx fois par jour.
Rendu à domicile à 20 cent, le litre.

A la laiterie St-Nicolas 6 a ou Petit-Pontar-
lier 5, chez M. L.-A. Perrenoud . 243c

Véritables saucisses de
FEANCFORT

à 45 cent, la paire 36
AU MAGASIN DE COMESTIBLES

SEINET «Se _FIJL_S
S, Bue des Epancheurs, 8

Vins, Vermouth & Liqueur s
J.-H. SCHLUP

Industrie 20 436
N E U C H A T E L

Vins de table, blancs & rouges
de 40 cent , à 60 cent, le litre.

Mâcon, Beaujolais & Bordeaux

VÉRITABLE AEBOIS, à 90 c. le litre.

Vins de MALAGA
MABÉSE & KS&ESAëA

garantis naturels et d'origine.

NEUCHÂTEL blanc et rouge.
en fûts et en bouteilles, 1891, 1892 & 1893

Demandez échantillons.
PRIX AVANTAGEUX

BOUCHERIE. C_B__RCUT__„I_.

! Fritz BAUMANN-PAR IS
Quartier de Prélaz , COLOMBIER

On trouve tous les jours :
Bœuf depuis 75 c. le Va kilo.
Porc frais, salé et famé : saucisses à

rôtir , saucisses au foie , saucissons, à prix
raisonnables.

On porte à domicile.
Pour Bo-dry et environs, on peut

déposer les commandes chez M. Fran-
çois Barbier , magasin de chaussures,
au haut de la ville. 558

DANS TOUTES LES ÉPICERIES. 48
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SAINT- BLAISE
On offre la reprise d' un petit magasin

de mercerie à des conditions très avan-
tageuses, pour le 1er novembre 1894. —
Le bureau de Mil. Haasenstein & Yogler,
à Neuchâtel , indiquera. "688

Ancienne Maison Œhl-Jaquet
J. .> _ fiT __ _E. = __ I_

V. PIAGET-ROSSELET, successeur
13, Place du Marché NEUCHATEL Place du Marché , 13

Chaussures en tous genres, assortiment complet pour la saison
d'hiver. Articles pour hommes, de qualité irréprochable.

Souliers vernis. Pantoufles feutre, velours, en tous genres.
Douillettes, Lisières, Confortables , Caoutchoucs.

Grand assortiment de chaussures pour bals et soirées
FOURNITURËSIOIPLÈTES

_ _Sei__. _- _.le_3», Grais §e», Vernis, Lacets

RÉPARiTMS^ROMPTES ET SOIGNÉES
SE UL DÉPOSITAIRE DIREC T DE LA CHAUSS URE

F- PINETg à Paris m

T̂ lmsm WlimimM^l
S NEUCH âTEL — HEER CRAMER a Cle — NEUCH âTEL 0
Rj CjJ-iretrici et _fc>e_fu_ c___.oi_s_ de U

X X __£___. Jr JL w> X
T en .rôtis C3_-___ .INr _E=l___.!S et __ TOUS :_=:_F-I_?£_ . Y
U Tapis au mètre, veloutés, brussels et moquettes. U
m _*__iî.ie __:s_ de salon. |8|
T Descentes cle lit, etc., etc. Y

f TAPIS noués à la main. x
Ç TUHGS __E» E:E1- _5. _A.X*S'_S T

X _W  ̂ Nous attirons lout spécialem ent l'attention de nos clients et clu public sur cet fy»
m article exceptionnel. Leur beauté et leur solidité à toute épreuve font de ces ph
X tapis les meilleurs marché existants. T
Q Choix considérable et du meilleur goût. Û
A — Sur demande, des échantillons sont envoyés à domicile. — X
LJ Se recommande, , w
X J. KLTJCîBC-LE-BOUVIEït, représentant, À
LJ (H. 482 N.) tapissier - décorateur. |jj

$^3-©-C_H©-0-€_^^

î * ATTMLI0N *"W
Avant de faire vos achats en machines à Coudre, venez

vous rendre compte des prix et du choix au magasin de
J. CHAUSSE-QUAIN, rue du Seyon n° 11.

Kaiser. fc^-difiv pfaff
Wertheim. li ffilr Opel.

Biesolt & Locke. Wgmgm ÊÈm^ Fritter & Ressmann.
Helvétia. TÎXîB /K» " White *Singer. fil Jgf H Këhler.
Dietrich. f 1/r^ M l_ \  Gritzner.

i Humboldt. MJL^J^J'-" Saxonia.
1 Rhénania. 4E>y^^^_¥^ Gracîoia.
f Colibri. JLJ^ «_#* Potytype. 6iS
« p_F" Toutes ces machines sont garanties. ~Wf â
B-mmniBBnnxMaMxœmf BtittmMigiBmnKaBBaattaimnmaBËHmi^mf t _______mmn__i

INSTALUTION NOUVELLE ït MODERNE
du MAGASIN de

CHAUSSURES
Ed. EOBERT-BADR

AU CHAT BOTTÉ
RUE DU SEYOSÏ 637

vis-à-vis de la Bouclierie sociale

Magasin des mieux monté
et réputé pour son bon marché

Charles BOREL, horticulteur
LA ROSIÈRE — Fanbonrg des Parcs 52 — NEUCHATEL

est seul représentant de la maison Fouillât, à Delémon t, pour clôtures de jardins,
vignes, vergers, etc. Les meilleures marchés et les plus recommandables, en pan-
neaux et en rouleaux. 76

Prix-courants à disposition.

L'imprimerie de la Feuille d'Avis livre en 2 heures les lettres de faire-part.

Beurre de table |
1" qualité , à 1 fr. 60 la livre 128c. I

flu magasin Prysi-Bsau vepd

• I LUNETTERIE j «

g PERRET-PÉTEI 3
& .  9, Epancheurs, 9 PS
_"J_5 ta»»
O NEUCHATEL £_t»_a 3o Bonne qualité — Prix moûi ques gg
m _ _

BÉPABATIOA'S

« 1 OPTIQUE „_ jj •

ACHAT & VENTE DE MEOBUS
NEUFS & D'OCCASION

A vendre plusieurs armoires, lits, ca-
napés , divans , secrétaires , commodes ,
fauteuils, chaises longues, tables, chaises,
glaces, lavabo, potagers, baignoires , deux
chars à bras, poussettes, dressoirs. 43

24, Rue do Coq dinde, 24

jusqu'à Fr. 20.50, ainsi que dos étoffe s de soif noir, blano et
_ ____ ________ _______ ________ ________ _____ ..M / ¦ _ ______ ____ _____ !< ____ ______ _J_ . __&_ mER _<_ _HI «SB_ _____ _____ mi M couleur, à partir de 65 vent, jusqu'à Fr. 22.80 Io mètre — en
__PÏ 8_T_ ¦¦ T _ _ l  I I  « _  / \ ¦« EM! __ TT H »  1_ _T _a vFÊ OO fif_ SÎ _1 Tî_ -  ¦__ ___ H um > r ;lyL>> quadrillé ot façonne (enviro n _!i0 qualités et 2000Il I 11 b fa fa V f et AI ___ i U I I I I U  Kl i i il II V 11M H II I ": '" ;" ' et lossiiis :i : " ;' :
_Pl I ll i<  |> 1*1 R% 1 r tl B I  H .  1 M H 1 ___ i I H H B  i i 1 I W& SlW 1 iri i H _TV 1 _ Damas-Soie à partir de Fr. 2.10 jusqu 'à 20 .50
U A VA É- _I__ B_9 1 Uu lv  B & w v A-  A*yw_Uw ___?_____ AcVAAi____ Fou.ards-so.e » 1.50 » 655

\ f  Grenadines-Soie » » 1.50 » 14.85
Bengalines-Soie » » 2.20 » 11 60

1T SâTUS P®» nAS@A -_ AI_.E3 ^ ẑ é-^r^ : ; lîs ; au
Satin pour Mascarades » » — .65 » 4.85

(H. 4_o4 z.) es G_E_NTTTI_V_[__E:___; __._____; MèTRE °̂ t̂ S Lawomp u
nLr. " 3'15 8 67-50

Fabrique de Soieries de G. HENNEBERG, Zurich.



POtTDRE CORDIAIiE SUISSE
Fortifiant

MARQUE v»» ot _ FABRIQUE o_ POSéE, j général. —

Contre la toux , les gourmes et les refroi-
dissements. • - 2 fr. la boite de 2/3 de kilo,
dans les dépôts : pharm. Dardel , à Neu-
châtel ; ZintgraiT, à St-Blaise ; Imer, à Neu-
veville ; Chapuis , à Boudry et aux Ponts ;
Bonhôte, à Saint-Aubin ; dans toutes les
pharmacies de la Chaux-de-Fonds, du
Locle et du Val-de-Travers. 114

ON DEMANDE A ACHETER
On demande à acheter d'occasion, au

comptan t, un

VÉLOCIPÈDE
usagé, mais en bon état. S'adresser au
bureau Haasenstein & Vogler. _ _309c.

On cherche k acheter d'occasion un calo-
rifère inextinguible de grandeur moyenne.
S'adr. à M. L. Jaques, k Marin. 276e.

APPARTEMENTS A LOUER
A louer , & Saint-Biaise, an loge-

ment de deux pièces, cuisine et dépen-
dances ; on louerait aussi une chambre
seule. S'adresser à l'étude du notaire
J.-F. Thorens. 633

Un Joli logeaient, bien sitné, à
louer , pour Saint-Jean 1895, rue du Môle.
S'adresser à l'Etude Jacottet , avocat ,
rue Saint-Honoré 5. 681
~A"louer"de suite un jo li logement situé
au soleil , 4 chambres, cuisine et dépen-
dances. S'adresser Faubourg du Crêt 17,
au 2ra0 étage. 693

A remettre , pour Noël ou 1<* novembre,
à un petit ménage d'ordre et soi-
gneux, de préférence sans enfants , un
logement de 3 chambres et dépendances.
S'adresser de 11-12 et de 5-7 rue St-Mau-
rice 10 au 3'°° étage. (H. 366 N.)
l'oiia. Noël, rue des I- .aux-Arts :

Appartements neufs, situés au midi , dont
huit de trois pièces et un cabinet , et un
de cinq pièces et un cabinet ; six appar-
tements ont chacun un balcon, cuisines
claires et jolies dépendances, buanderie
et séchoir. S'adresser à Henri Bonhôte,
architecte-constructeur. 77

A louer, pour St-Jean 1895, plusieurs
appartements très soignés, de 3, 5 et 6
pièces. S'adr. à la Société Technique. 338

tite cuisine, large comme les deux
mains, et sombre en plein raidi, malgré
sa proximité des toits.

La bonne fille était économe, et la
petite famille ne dépensait rien au-delà
du nécessaire. Plus de petits plats fins,
plus de ces dîners bien simples, mais
où tout était parfait. Il est vrai qu'en
revanche Rose savait donner l'appa-
rence d'un régal même à un modeste
œuf sur le plat ; néanmoins, elle com-
mença par souffrir dans son amour-
propre de cordon bleu. C'est à Marcelle
qu'elle contait ses doléances, et celle-ci
les écoutait l'oreille basse. Elle s'était
bien gardée de parler du désir exprimé
par Robert Bréault de s'attacher la cui-
sinière. Elle craignait d'exposer son
humble amie à des luttes intérieures
ou ni la raison ni l'intérêt ne lui serait
d'un grand secours.

En effet , tout alla bien ou à peu près
bien pendant une quinzaine de jours.
Rose s'était armée d'un grand fonds de
patience vis-à-vis de celui qu'intérieu-
rement elle appelait : l'ours. L'humeur
morose de Simon glissait sans effet sur
la surface polie de son indifférence,
comme la pluie sur les vitres ; elle était
résolue à ne pas y accorder la moindre
attention. Mais quand le bien-être de
Marcelle fut en jeu, toute cette belle
philosophie s'écroula comme par en
chantement.

(A suivrt.)

1.0ïï¥ELLES POLITIQUES

France
Le Paris publie les chiffres fournis

par M. E. Vars, secrétaire de la Chambre
de commerce française de Genève, sur
les importations allemandes en Suisse.
Il ajoute : « Ce sont là des chiffres pro-
bants ; les journaux protectionnistes ne
les reproduiront pas. Il est donc du de-
voir de la presse libérale d'ouvrir ses
colonnes aux communications de ce
genre ».

Italie
Les décrets de dissolution des associa-

tions socialistes sont , en général , blâmés
dans la presse italienne. Les journaux
radicaux s'élèvent avec une grande vio-
lence contre ce qu 'ils appellent la « folle
tyrannie s de M. Crisp i, qui a jeté inu-
tilement la ten eur dans le pays. D'autres
feuilles critiquent , non point.es mesures
prises en elles-mêmes, mais leur app li-
cation aux socialistes, alors qu'elles au-
raient dû être réservées aux anarchistes,
que visent seuls les lois d'exception.
Quant aux journaux qui soutiennent
habituellement M. Crispi, ils semblent
plutôt plaider les circonstances atténuan-
tes. Leur principal argument est que
l'on aurait couru le risque, en laissant
les socialistes s'organiser et se livrer à
leur propagande, de se trouver bientôt
en présence d'événements aussi graves
que ceux qui se sont produits à Massa et
en Sicile. Quant h Yltàlia el la Riforma,
elles n'hésitent pas à représenter le so-
cialisme italien comme hostile à l'unité
de la patrie et à lui attribuer des visées
séparatrices. A l'appui de leur assertion,
ces deux journaux rappellent un dis-
cours prononcé à Milan par M. Tura ti, à
la suile duquel l'assemblée aurai t voté
une résol ution favorable à la fondation
de a l'Etat de Milan » .

Russie
Le tsarévitch. — Les regards du monde

se tournent vers ce jeune homme de
vingt-six ans qui passe subitement en
pleine lumière et qui va assumer sur ses
frêles épaules la plus écrasante des res-
ponsabilités. Que dans sa tâche il soit
secondé par la grande expérience du
grand-duc Michel , il n'en reste pas moins,
seul , le maître, dont la puissance n'est
limitée ni par le contre-seing des minis-
tres, ni par la collaboration d'un Parle-
ment.

C'est un facteur nouveau qui entre
dans la politi que européenne, et l'opi-
nion publique recueille avec une atten-
tion d'autant plus soutenue les moindres
récits sur sa personne, que le tsarévitch
passe pour avoir des tendances et des
sympathies diamétralement opposées à
celles de son père.

Tout ce qu'on sait du tsarévitch, c'est
que ses idées ont une inspiration mo-
derne et que de tous les pays dont il a
été l'hôte, l'Angleterre est celui qui l'a

(Voir suite en _™» pag e.)
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Chez nn médecin marié, habitant la campagne dans une contrée magnifique, des
personnes légèrement atteintes d'aliénation mentale, des convalescents et des per-
sonnes seules et de bonne famille trouveraient aimable accueil. — Vie de famille. —Grand parc. Demandes sous chiffres M. 819 E. à Rodolphe Mosse a Berne.
(Ma. 3454. Z. .

G. FAVUE & E. SOGUEL , notaires
ONT OUVERT LEUR ÉTUDE

RUE DU BASSIN 14 (Maison de M. le Dr de Reynier) 15?

du jeudi 25 octobre 1894

De Fr. à Fr.
Pommes de terre, les 20 litres, — 90 i
Raves . . . .  » — 60
Choux-raves . . » — 70
Carottes . . . .  » — 90
Poireaux . . . lo paquet, — 05
Choux . . . .  la pièce, — 10
Choux-fleurs . . » — 40
Oignons . . . .  la chaîne, — 15
Radis le paquet, — 05
Pommes . . . . les 20 litres, 2 —
Poires . . . .  » 8 —
Noix » 4 —
Châtaignes . . .  » 6 —
Raisin . . . . le demi-kilo, — 45
Œufs la douzaine, 1 20
Beurre eu livre. . le demi-kilo, 1 50

» » mottes, » 1 35
Fromage gras . . » 1 —

» mi-gras, » — 80
» maigre . » — 60

Pain » — 14
Lait le litre, — 20
Viande de bœuf . le demi-kilo, — 85

» » veau . » 1 10
» » mouton, » 1 —
» » cheval, » — SO
» » porc . » — PO

Lard fumé . . .  » 1 10
» non-fumé . » 1 —

Foin par 50 kil., 
Paille . . . .  » 2 80
Tourbe . . . . les 3 m . 17 —
_-_----------- _-_-______a_____________i _____

Mercuriale du Marché de Neuchâtel

ItoioUérilable anglais iCJ defr.1.95
j . Q I.C Draps d'Etaim et Buxkin , pourd 3. _d. compl. de messieurs et garçons,env. 140 cm. de large, à fr. 2.45 par mètre
jusqu 'aux plus fins.

Echantillons promptement franco. Gra-
vures de modes gratis.

ŒTTIXGEB __ C", Zurich.

_______i______________________________________l
Al. Franck ROUSSELOT et ses genfants , à Treytel , près Bevaix, ¦

remercient vivement toutes les per- i
sonnes qui leur ont donné tant de I
témoignages de sympathie dans le H
grand deuil qu'ils viennent d'é- E
prouver. 687 l|

BHMH^a_ ____________ ______________!

Pension-f amill e
Place ponr 2 on S jeunes gens

dans nne bonne pension-famille
d'un beau quartier de la ville. lie
bureau Haasenstein & Vogler in-
diquera. (H. 379 N.) '

OOTJUS
DE

DAME et HP TENUE
Les cours de M. Edvard AUDETAT,

prof., s'ouvriront prochainement. 474
Cours pour demoiselles , messieurs, enfants.

Pour inscriptions et renseignements,
s'adresser à la librairie Bickel-Henriod.

Chalet du Jardin Anglais
DIMANCHE 38 octobre 1891

dès 8 h. du soir

GRAND CON CERT
donné par la

FANFARE ITALIENNE
sous la direction de M. I. Gaiani, professeur.

Entrée : 50 centimes.
Entrée libre pour les membres honoraires

munis de leur carte. 696

HOTEL DE Là COTE
AUVERNIER "

TOUS I_ES SAMEDIS SOIRS

TRIPES
Se recommande,

684 Armaod PERRE TTE.

F Ï.IFT7QPH pelletier, prie son. t. 1k, I t .Un honorable clientèle
de faire chercher les fourrures qui sont
en conservation chez lui. 304c.

YENDAMËiT"
DIMANCHE 28 OCTOBRE 1894

A L'HOTEL DU FAUCON
à KEU .EYILLE 668

Pension-Famille
Parcs 13, Surville , Neuchâtel. 333u.

AUX

Encaveurs et Propriétair es ie vignes
Samuel Chatenay, à KenebAtel,

prie les détenteurs de gerles qui
en auraient remisé l'année der-
nière ne leur appartenant pas, de
bien vouloir lui en donner la dési-
gnation, car il est responsable de
nombre d'entre elles, pour les faire
parvenir _¦ qui de droit. (IL 298. N.)

M™ Dï ETZSCH-LIMPâRT
recommence ses leçons de chant dès le
25 octobre. Avenue du 1« Mars 16. 305c.

Avis au Public
Je me recommande, comme l'année

précédente, pour couper les choux et les
raves. S'adresser, pour les commissions,
au magasin Andrié-Roulet , au bas des
Chavannes n° 1, ou au domicile, rue de
l'Industrie n» 3.

Les commissions pour Serrières peu-
vent se donner chez M. Adolphe yEschba-
cher, à domicile ou à la fabrique. 115

Se recommande,
Robert .SSCHBACHER .

Prière de renvoyer les gerles
marquées comme suit : C. E. E.,
blanc anr noir ; J.-E. Eardy, l.-H.
Eardy, noir snr blanc, a M. Tribo-
ïet, vigneron, à Anvernler. 658

Perdu , lundi 22 courant, une broche
en or, forme épingle avec perle, entre la
gare du Plan jusqu'à la propriété Nippel
et retour par Gratte-Semelles. Prière de
la rapporter, contre récompense, Boine 7. j

AVIS DIVERS
On désire échanger un bon calorifère

contre un bon petit potager ou en
acheter un d'occasion. S'adr. au bureau
Haasenstein & Vogler, Neuchâtel. 293c

Union Chrét ienne ie j eunes gens
TEMPLE DE SAINT-BLAISE

Dimanche 28 octobre 1894
à 7 y 2 h- au soir

CONFÉRENCE
avec projections lumineuses

donnée par M. E. CKEIJX, délégué
à Londres. ' '.• 692

Sujet : Ea dernière Conférence
universelle des Unions chrétiennes

Le public y est cordialement invité.

VIEUX-ZOFINGIENS
-Réunion f amilière tous les sa-

medis, entre 5 et 7 heures, au
local habituel. 69o

SOCIÉTÉ FÉ DÉRALE
de

SOUS-OFFICIERS
Section de Neuchâtel

telle générale oriiaire
Vendredi -26 octobre 1894, à 8 '/.s h. du soir

(heure militaire)
au CAFÉ 3>ES A _PES

Ordre du jour réglementaire.
616 Le Comité.

COURS DE DESSIN
D'APRèS LE MODèLE VIVANT

Classe de Demoiselles
F. LANDR Y, p rofesseur. 339c.

Ouverture du cours jeudi 1e ' novembre.

AVIS A0XJESS1I.0IS
Fondation d'une Société de secours

mutuels

Assemblée dimanche 23 courant, à 2 h.
après midi , au Collège de la Promenade.

Tous les citoyens sont invités à y
assister. 690

Le Comité d' initiative.

Les créanciers de M. Jean Siegen-
tha.er , quand vivait domicilia rue des
Poteaux n° 9, sont invité * à faire par-
venir leurs réclamations, jusqu'au 5
novembre prochain , à M. Ed. Petitpierre ,
préposé aux poursuites. 685

COMPAGNIE 00 GftZ BELGE
MM. Pury & O, à Neuchâtel et à La

Chaux-de-Fonds, paieront, sans frais,
le coupon d'intérêt de nos Obligations à
l'échéance du 1« novembre, ainsi que les
titres appelés au remboursement en F. 510.
621 _____ Direction.

Ou demande ù, emprunter,
contre hypothèque en premier
rang sur immeubles évalués
quarante-trois mille francs, une
somme de vingt il vingt cinq
mille francs.

S'adresser _ M. Frédéric SOGUEL, no-
taire, à Cernier. 673

CHALET DU JARDIN ANGLAIS

SOCIÉTÉ DE MUSIQUE

UNION TESSINOISE
SA MED I 21 OCTOBRE 1894

à 8 h. du soir

Soirée Théâtrale et Musicale
avec le bienveillant concours de la

SOCIÉTÉ SAINTE-HÉLÈNE
DEAD-HEAT

Comédie en un acte et en prose
de Maurice de Feraudy et Jacques Roche.

_BiV_Vi:BOÏJI_ _ __
Comédie-bouffe en un acte, par Emile

Durafour.

11 heures : J3 .A. T J
BONNE MÏÏSiaUE 689

Entrée : 50 centimes
P R O G R A M M E S  A LA CAISSE

Cours de dessin
Peinture à l 'huile, aquarelle et

modelage d'après nature , pour
i demoiselles et messieurs. S'adr.

à l'atelier de M. le prof esseur
I W. Racine, Industrie 15, au 2me
' étage. 280c [

CHAMBRES A LOUER
A louer une chambre meublée, indé-

pendante. Trésor 9, 3mB étage. 346c.
"Petite chambre meublée, Faubourg de

l'Hôpital 48, 1er étage. 344c.
Chambre meublée, Boine 5, 4me étage.
Chambre meublée. S'adresser rue du

i Bassin 8, au S™ étage. 337c. j
' ~A louer une jolie chambre meublée,

indépendante. S'adresser rue Coulon 8,
rez-de-chaussée. 336c.

226c. Jolie chambre bien exposée, avec
pension. — S'adresser au bureau Haasen-
stein & Vogler à Neuchâtel. 

Chambre bien située et pension. Haa-
senstein & Yogler indiqueront. 311c.

A louer, à un monsieur soigneux, une
joiie chambre meublée. S'adr. Place
d'Armes 5, rez-de-chaussée, à gauche. 310c.

A louer, dans une bonne famille , une
jolie chambre meublée, à une jeune fille
suivant les classes ou à une demoiselle.
On offre pension si on le désire. S'adr.
au bureau Haasenstein & Vogler. 316c.

A louer avec pension, deux jolies cham-
bres bien meublées, et une chambre sa-
lon avec balcon , ayant vue sur le lac et
les Alpes. — S'adresser rue des Beaux-
Arts no 9, 2">° étage. 622

Jolie et grande chambre bien meublée,
pour un ou deux messieurs. S'adresser
rue Pourtalès 10, 3me étage. 381

Chambre meublée et bonne pension ;
dîners seuls pour dames et messieurs :
rue Pourtalès 1, rez-de-chaussée. 636

A louer une belle chambre à coucher,
avec salon, pour dame ou monsieur, avec
pension. S'adr. Vieux-Chàtel 6. 250
^—_P_E _a——i

ON DEMANDE A LOUER
On cherche, pour un jeune homme de

la Suisse allemande, chambre et pension
dans une honorable famille de la ville,
ne parlant que le français et n'ayant pas
d'autre pensionnaire. Adresser les offres ,
avec prix , sous chiffres Hc. 342 N., au
bureau Haasenstein & Vogler, Neuchâtel.

On demande _ louer, de snite,
un appartement de S M pièces.
S'adresser sons initiales P. 657 X.
a Haasenstein & Vogler, Meucnatel.

On demande à reprendre, pour l'époque
de Saint-Georges 1895, un petit hôtel
ou un café-restaurant bien achalandé,
situé si possible dans le Vignoble.

Adresser les offres par écrit, en indi-
quant le prix de location , à MM. Haasen-
stein & Vogler, à Neuchâtel, sous lettres
I_. 635 K.

OFFRES DE SERVICES
Une fille de 23 ans cherche une place

comme cuisinière. S'adresser Evole 23,
!<"• étage. 335c.

Une jeune fdie sérieuse, possédant de
bons certificats, cherche, au plus tôt,
place de

FINE DE CHAMBRE
ou auprès d'enfants dans nne bonne fa-
mille. Offres sous C. 2159 Lz. à Haasen-
stein &JVoglei^ Lucj 3rue. 

On demande, pour une jeune fille de
10 ans, une piace cle volontai re où , tout
en s'aidant au ménage, elle ait l'occasion
de bien apprendre le français. S'adresser
au bureau Haasenstein & Vogler. 303c.

JOURNALIÈRE
Une honnête jeune femme, mère de 7

enfants, cherche des journées pour laver
et récurer. S'adresser à M110 Albertine
Widmer , rue du Château, ou à Mmo Hey,
Industrie 15. 317c.

Une jeune fille de 18 ans, forte et ro-
buste, cherche place comme servante. —
S'adresser à M. le pasteur Michelin-Bert ,
aux Bayards. (H. 059 N.)

Une jeune lille de 22 ans, parlant fran-
çais et allemand, cherche une place de
demoiselle de magasin ou , à défaut , com-
me première femme de chambre. S'adr.
au bureau Haasenstein & Vogler, à Neu-
châtel. 322c.

DEMANDES DE DOMESTIQUES
On demande de suite une fille de toute

confiance, forte et robuste, pour servir
dans un café. Le bureau Haasenstein &
Vogler , Neuchâtel, indiquera. 642

OFFRES â DEIATOS BliPUI
Un ancien négociant et voyageur de

commerce, expérimenté et sérieux, offre
ses services comme gérant ou vendeur
dans un grand magasin de denrées colo-
niales, comestibles, ou voyageur en den-
rées coloniales, ou fabrique de savon,
bougies, pâtes, chocolat ou vins en gros.
11 connaît les cantons de Neuchâlel, Vaud,
Fribourg et Berne. Bonnes références à
disposition.

Adresse : A. Chassot , voyageur de
commerce, Colombier. 334c.

Une bonne BLANCHISSEUSE
trouverait à se placer à la Heimat, rue des

Moulins n» 18. 343c.

APPRENTISSAGES
Un jeune homme, ayant fini ses classes,

pourrait entrer de suite dans l'Etude de
l'avocat Renaud, Place Piaget 9. 650

OBJETS PERDU S OU TROUVÉS
Perdu , lundi soir 22 courant, entre

Montmollin et la gare d'Auvernier, un
! ballot contenant châles, parapluies et di- j
î vers autres objets. Prière de le rapporter ,
I contre bonne récompense, chez M. Squire,
i à Montmollin. 663

Prcmesses de mariage.
Gottlieb Ryser, journalier, Bernois, do-

micilié à Serrières, et Elisa Jacot-Descom-
! bes née Malhey, lingère, Neuchâteloise,
. domiciliée â Auvernier.

Naissances.
20. Elisa-Marguerite, à Auguste-Adolphe

Stèbler, sommelier, et à Marie-Elisa née
Cosandier.

22. Léon-Edouard, à Friedrich-/Eschba-
cher, bûcheron, et à Marie-Caroline née
Châtelain.

Décès.
23. Jules-Henri Rosselet-Dadet, Neuchâ

telois, né le 14 mars 1880.
23. Julie-Lina Breguet, Neuchâteloise,

née le 28 septembre 1876.

ÉTAT-CIVIL DE NEUCHATEL

Monsieur et Madame Paul
N1COUD-TRIPET et leurs fa-
milles prient les nombreuses per-
sonnes qui leur ont donné tant de
témoignages de sympathie, pen-
dant la maladie et à l'occasion
de la inort de leur bien-aimé f ils,
d'agréer l'expression de leur pro-
fonde reconnaissance. 686



le plus séduit. Ses mœurs, ses institu-
tions, son rôle, font l'objet de son admi-
ration. Cet enthousiasme, on lésait , n'est
pas partagé par son père.

Il est incontestable que, sous le règne
d'Alexandre III , le développement libéral
de la société russe, ainsi que le rappro-
chement de la Russie à l'Occident , au
point de vue social, ont subi un temps
d'arrêt. L'empereur a été pénétré delà
conviction que, seuls, l'autocratie illi-
mitée et le retour à l'idéal politico-reli-
gieux de la Russie moscovite pouvaient
rendre heureux son peuple. De là son
antipathie contre les innovateurs, de là
le dédain affiché dans son entourage à
l'égard de t l'Occident pourri J . Alexan-
dre III voulait que la Russie puisât dans
son propre sein la force nécessaire pour
sa régénération , et que le génie national
de son peuple ne fût pas entamé par des
réformateurs imbus de doctrines étran-
gères.

Il paraîtrait que-son fils ne lui ressem-
ble pas sur ce point. Déjà le gouverneur
de Nicolas Alexandrovitch , le général
Bogdanovitch, avait familiarisé son dis-
ciple avec tous les grands problèmes so-
ciaux de notre temps. Ce germe déposé
dans l'âme neuve du grand-duc, prit ra-
cine ; on vit, plus tard , le tsarévitch
s'entourer d'hommes qui passaient no-
toirement pour être amis de la civilisa-
tion occidentale.

D'un autre côté, la gouvernante de
l'impératrice, miss Laykol, une femme
d'une haute culture d'esprit, a exercé
une influence considérable sur le grand-
duc, qui parle parfaitement l'anglais et
est versé dans la littérature philosophi-
que et historique de l'Angleterre. Le
prince héritier du Danemark , Christian-
Frédéric, a également fortifié le tsaré-
vitch dans son penchant vers l'Occident
et sa civilisation.

Enfin , de tous les membres de la fa-
mille impériale, seul, le grand-duc Cons-
tantin Gonstantinovitch , président de
l'Académie des sciences de Saint-Péters-
bourg, possède toute l amitié de l héritier
de la couronne. Or, le grand-duc Cons-
tantin est connu comme un espri t émi-
nemment libéral, ouvert à toutes les
idées du progrès ; ses œuvres poétiques,
qui ont été traduites en allemand, por-
tent l'empreinte d'un souffle plein d'en-
thousiasme pour la liberté et respirent
un amour sans bornes pour les humbles
et les déshérités.

On ne saurait donc rejeter d'emblée
les bruits qui , à plusieurs reprises, an-
nonçaient que le tsarévitch n'était pas
entièrement d'accord avec les princi pes
de gouvernement tenus actuellement en
honneur en Russie. Il serait cependant
téméraire de prévoir en lui, à brève
échéance, l'auteur d'une atténuation de
l'absolutisme russe ; on sait par expé-
rience que de pareilles prévisions ne
sont pas confirmées par les faits. Malgré
sa puissance qui ne connaît pas d en-
traves, le tsarisme russe a ses voies tra-
cées. Alexandre II et Alexandre III n'ap-
prouvaient pas, eux non plus, comme
princes héritiers, la direction politi que
de leur père ; mais, une fois à la tète du
pouvoir suprême, ils y ont persévéré
dans une certaine mesure. Du reste, la
vénération du grand-duc Nicolas Alexan-
drovitch pour son père exclut l'idée
d'une volte-face dans la politi que suivie
jusqu 'ici.

Mais la possibilité d'une évolution à
peine sensible au début , accélérée plus
tard , existe, étant donné ce qu'on sait
du caractère et du tour d'esprit du tsa-
révitch. Lui qui est un lecteur assidu
des œuvres de Selty kow-Schtetchdrin ,
où le satirique russe persifle impitoya-
blement certaines habitudes administra-
tives de son pays , semble avoir des
idées à lui ; le jour où il montera sur le
trône, bien des choses seront peut-ôtre
changées en Russie.

(Indépendance roumaine.)

Extrême - Orient
Les correspondances arrivées par le

dernier courrier disent que les Japonais
payent tout ce qu'ils achètent en Corée;
et ce qui a profondément étonné les
coolies coréens, c'est de recevoir un sa-
laire régulier, contrairement à ce qui se
passait quand ils étaient réquisitionnés
pour le service du roi ou par ordre du
commissaire chinois.

Plusieurs soldats japonais ont été con-
damnés à des peines sévères par le con-
seil de guerre pour avoir pillé ou mal-
traité des Coréens.

— D'après des renseignements donnés
à Hiroshima , devenu , depuis l'arrivée
du mikado dans cette ville, le centre de
l'administration japonaise , les dépenses
de l'armée de Corée s'élèvent à 250,000
yens par jour.

Les correspondants du New-York
Herald, du New-York World , du Black
and White et du Standard ont été auto-
risés à suivre les opérations de l'armée
japonaise.

_ (SKRYICK SPéCIAL D_C LA Feuille d'Avis)

<%¦ Rome, 26 octobre.
"D'après quelques journaux , l'Italie a¦.ait des propositions à la France pour

une nouvelle entente commerciale. Si
l'on n'arrive pas à une entente com-
plète, les deux gouvernements sont d'ac-
cord, d'après ces journaux , pour réduire
le tari f des droits pour au moins dix des
principaux produits de l'une et l'autre
nation.

St-Pétersbourg, 26 octobre.
Bulletin médical du 25 octobre, 8 h.

du soir :
« Pendant la journé e, on n'a remar-

qué aucune somnolence ni phénomènes
spasmatiques. L'appétit est satisfaisant.
L'œdème des pieds n'a pas augmenté. »

Tokio, 26 octobre.
On a reçu hier la nouvelle officielle

qu'un détachement de 1000 fantassins
japonais a traversé le Ya-Lu le 24 au
matin. Les Chinois , au nombre de 600
cavaliers, 100 fantassins et 2 canons ,
ont pris la fuite , perdant une vingtaine
d'hommes.

DERNIÈRES DÉPÊCHES

CHRONIQUE DE L'ÉTRANGER

— Lundi dernier , à Wilhelmshafen ,
il a été donné à un petit nombre d'élus
d'assister à la première exécution pu-
blique de l 'Hymne à JEgir, paroles et
composition de Guillaume II , arrangé
pour chœur et orchestre par le profes-
seur Albert fiecker. Une société de chant ,
accompagnée par la musique militaire de
la mariné , a exécuté l'Hymne à Mqir,
devant un public compose surtout d'of-
ficiers et de fonctionnaires.

Voici la traduction dc cet h ymne im-
périal , d'après le texte fourni par les
journaux allemands :

O iEgir , maître des flots — Devant qui
tout se courbe, même les nymphes, —
Vers qui, aux feux de l'Aurore — S'in-
cline la troupe des héros I — En guerre
acharnée nous navi guons, — En avant
vers de lointains rivages ; — A travers
les flots , les rochers et les écueils, —
Conduis-nous dans le pays de l'ennemi I
— Et, si nous succombons sous le faix ,
— Si notre bouclier nous échappe, —
Maîtrise la tempête — De ton œil flam-
boyant et sauvage. — De même que
Frithjof à Ellido — Sillonnait la mer avec
confiance, — Protège-nous aussi , nous,
ton armée, — Qui affrontons ce monstre.
— Et quand , dans la bataille sauvage,
— L'ennemi atteint de notre fer — Em-
brassera notre bouclier , — Alors reten-
tira vers la mer — Au bruit des glaives
et des boucliers — En ton honneur , ô
souverain I — Notre chant semblable à
l'ouragan.

CHRONIQUE NEUCHATELOISE

Séance du 25 octobre.
Présidence de M. Emile Lambelel,

président.
La séance est ouverte peu après neuf

heures.
M. le président rappelle la mémoire

de feu M. C.-IL Lambelet , député des
Verrières, pour honorer la mémoire de
qui l'assemblée se lève.

Il est procédé à la vérification par le
bureau des procès-verbaux d'élection de
son successeur, lesquels sont reconnus
exacts. L'élection est validée. On sait
que le nouveau député est M. Camille
Hainard , élu par 122 voix sur 164.

Il est donné lecture de plusieurs péti-
tions :

1. De M. Paul Baillod , secrétaire-huis-
sier de la préfecture du Locle, pour de-
mander une augmentation de traite-
ment.

2. Du comité de la Caisse d'épargne
pour que la loi autorise la femme mariée
a disposer de son livret d'épargne sans
l'assistance de son mari , conséquemment
en toute liberté, sauf opposition du mari.
— Renvoyé à la commission législative
et au Conseil d'Etat.

3. De M. E. Darc, ingénieur , président
du Comité d'initiative de la voie directe
NeuchAlel-Berne , pour demander de
J'Etat de Neuchâtel une prise d'actions
pouvant aider à la réalisation de l'entre-
prise. — Renvoyé au Conseil d'Elat.

4. De la commission de l'établisse-
ment de Préfargier pour que le Grand
Conseil ne donne pas suite à la demande
de subvention mentionnée sous chiffre 3.
— Renvoyé au Conseil d'Etat.

5. Du citoyen Ernest Humbert-Droz ,
de la Chaux-dc-Fonds , pour demander
qu 'il soit institué un recours contre les
décision) sans appel de l'autorité tuté-
laire.

6. Du citoyen Gustave-Henri Dubois,
à Travers, sur une question de pèche,
Eour recourir contre une décision du

onseil d'Etat écartan t une demande de
M. Dubois de revenir sur une amende
prononcée contre lui pour délit de pèche.

L'assemblée passe à l'audition des
rapports suivants du Conseil d'Etat :

1. Sur diverses modifications à la loi
sur les élections et votations. — Nous
avons donné, ces jours, l'anal yse de ces
modifications proposées pour améliorer
le système de la représentation propor-
tionnelle. Elles prévoient trois points :
la substitution d'une carte civique, déli-
vrée pour trois ans, à la carte électorale
actuelle ; l'annulation des bulletins de
vote marqués en vue d'un contrôle, et
une pénalité pour quiconque aura recou-
vert les dits bulletins de marques de
contrôle ; enfin , en cas de vacances dans
le Grand Conseil, le remplacement, sans
élection, d'un député par le candidat du
même parti ou groupe qui a obtenu à
l'élection générale le plus de suffrages
après le dernier élu de la liste ou à dé-
faut l'un des candidats suivants, dans le
rang des suffrages obtenus. — Dépôt sur
le bureau.

2. Sur un projet de règlement du
Grand Conseil. — Une des dispositions
importantes du nouveau règlement porte
de un an à trois ans la durée du mandat
des commissions réglementaires (législa-
tive, des pétitions, de naturalisation ,
pour l'examen du bud get, des crédits
supplémentaires et de la gestion et des
comptes du Conseil d'Etat) . — Renvoyé
à la commission législative.

3. Sur une subvention de 5000 francs
à l'Exposition de Genève, que le Conseil
vote à l'unanimité, en ajoutant au projet
de décret, à la demande de M. F. Soguel,
la clause référendaire.

4. Sur un crédit de 1540 fr. 15 pour
l'exécution de la loi sur la disci pline sco-
laire et les salles d'arrêts, créait que le
Conseil vote d'urgence.

5. Sur la demande d'une pension an-
nuelle de 200 francs au citoyen J.-J. Ni-
net , de Bardonnex (Genève), qui dut
subir l'amputation de la main gauche à
la suile d'un- accident à la pièce qu'il
servait, lors des salves d'artillerie tirées
en mai 1848, le jour de la réception de
la Constitution. Le Conseil vote cette
pension pour l'année courante encore,
après un échange d'explications entre
MM. Ledermann , Petitpierre-Steiger,
Schaad, Morel et Alph. Grisel.

6. Sur un crédit de 14,000 francs pour
l'acquisition d'une installation à la gare
des Convers.

7. Sur un crédit de 1440 fr. 20 pour
réparations à la maison d'école de Brot-
Dessous.

8. Sur la suppression du casuel (frais
de poursuite pour recouvrement de l'im-
pôt) des secrétaires-huissiers des préfec-
tures dé Neuchâtel et du Locle, et une
augmentation du traitement de ces fonc-
tionnaires, lequel serait porté à 1800-
2400 francs pour le premier et 1500-2100
francs pour le second. — Renvoyé à la
commission du bud get, avec la pétition
de M. P. Baillod.

9. Enfin sur un tnanifeste du Grand
Conseil au peuple neuciiâtelois contre le
Beutezug. Le Conseil d'Etat fait ressortir
que le canton ne saurait fournir trop de
rejetants vis-à-vis d'une mesureaulantet
plus préjudiciable à ses intérêts qu 'à
ceux de la Confédération. Il invoque des
précédents et se croit autorisé à y en
ajouter un nouveau en raison de l'oppo-
sition déclarée des partis unanimes.

Rectification des frontières entre Berne
et Neuchâtel. — M. C.-A. Bonjour , rap-
porteur de la Commission, déclare que
lui et ses collègues, un seul excepté , ap-
prouvent le nouveau projet de conven-
tion passée avec le gouvernement ber-
nois. M. P. Jeanrenaud , qui a fait mi-
norité, regrette que la délimitation ayant
pour base l'axe de la Thielle supérieure
n'ait pas été établie logiquement et pous-
sée jusqu'aux lacs de Bienne et de Neu-
châtel. MM. Martin , Comtesse et Morel
lui répondent qu 'on a tenu , pour réser-
ver l'avenir, à faire le canton propriétaire
des deux môles de la Thielle à sa sortie
du lac de Neuchâtel et qu 'au surplus une
convention supposant toujours plusieurs
contractants , il faut s'estimer heureux
des concessions faites par Borne. La
question de la pèche — non la pèche à
la ligne, qui est libre — a été résolue
d'une façon satisfaisante : il faudra un
permis bernois pour - le lac dc Bienne et
un permis neuchâtelois pour le lac de
Neuchâtel , et chaque canlon exercera la
surveillance sur son territoire. — Cette
manière de voir rencontre l'approbation
du Conseil , lequel vote le décret proposé.

La séance est levée à midi cinquante.

Exposition nationale, à Genève, 1896.
— Sur l'initiative de M. le professeur
Raoul Gautier , directeur de l'Observatoire
de Genève, la classe d'industrie et de
commerce de la Société des arts a décidé
d'organiser , en vue de l'exposition de
1896, un deuxième concours de réglage
pour les chronomètres de poche de haute
précision. On sait qu'un concours sem-
blable avait déjà été organisé en 1876, à
l'occasion des l'êtes du centenaire de la
Société des arts.

Le concours aura lieu du 15 mai 1896
au 29 juin de la même année. Les chro-
nomètres seront reçus à l'observatoire
du 15 avril au 14 mai 1895. L'obser-
vatoire n 'admettant pas les envois faits
f>ar la poste, les fabricants non domici-
les à Genève sont tenus de correspondre

par l'intermédiaire d'une personne ou
d'une autorité établie dans le canlon de
Genève.

Le dépôt s'effectue aux risques et pé-
rils des fabricants, qui devront certifier
que la pièce a été entièrement établie
par eux. Le régleur devra résider dans
le pays où la pièce a été fabriquée ; le
fabricant et le régleur devront signer le
bulletin de dép ôt et faire légaliser leurs
signatures par les autorités compétentes
de leur pays. Toute pièce qui aura satis-
fait aux épreuves aura droit à un bulle-
tin de marche spécial; la finance à payer
pour la comparaison des chronomètres
et l'expédition des bulletins est fixée à
10 francs. Pour chaque fabricant , le
nombre des dépôts est fixé , au minimum,
à trois chronomètres, et au maximum à
quinze chronomètres. La classe d'indus-
trie et de commerce de la Société des
arts, d'accord avec la Société des arts
et la Société auxiliaire des sciences et
des arts, alloue une somme de 5000 fr.
pour les récompenses.

Pour renseignements plus détaillés,
on peut s'adresser à M. le directeur de
l'Observatoire de Genève.

Locle. — Le conseil d'administration
de la Société d'intérêt public et d'embel-
lissement du Locle a décidé de deman-
der l'appui de la population locloise pour
mettre en exécution , sans retard , les
points principaux de son programme
d'activité, savoir :

1° Remplacer l'horloge du Temple
français par une horloge moderne avec
cadrans lumineux.

2° Procéder à la refonte de la grande
cloche du dit Temple.

3° Aménager la terrasse du même
Temple; ouvrir cette terrasse par un
grand escalier sur la rue de la Cou-
ronne.

Par une grande vente, ayant lieu dans
la seconde semaine de décembre, la So-
ciété compte pouvoir couvrir les frais,
devises à une dizaine de mille francs. ,

GRAND CONSEIL

NOUVELLES SUISSES

Si Gall. — Trois pères qui ont bien
mérité de la patrie, sont trois aubergistes
d'Utznach , district du Lac, qui ont eu en-
semble 40 enfants , lesquels sont presque
tous vivants et bien portants . Voilà de
belles familles I

Glaris. — Le tribunal de police de
Glaris a condamné samedi une maison
de commerce de Zurich (Enge), dont le
voyageur vendait du café mélangé avec
66 °/ 0 de matières étrangères, à 150 fr.
d'amende, pour falsification de denrées
alimentaires. C'est de la prison qu'il
aurai t fallu.

Zoug. — Nous avons mentionné le fait
qu'un détenu à la maison de force de
Zoug avait obtenu la revision de son pro-
cès et avait été acquitté, après avoir fait
plus de dix ans de détention . Nous
nous étonnions que le détenu ainsi ren-
du à la liberté par revision de jugement
n'eût 'obtenu aucune indemnité pour la
détention qu'il avait subie.

Les Zuger Nachricliten viennent de
nous répondre que les documents qui
ont amené la libération du condamné
sont bien loin d'établir son innocence,
mais ont simplement fait naître des
doutes dont le détenu a bénéficié. Dans
cet éta t de cause, on s'explique que les
frais aient été mis à la charge de ce der-
nier, et que le tribunal ne lui ait pas
alloué d'indemnité.

Du reste l'intéressé a la faculté de de-
mander des dommages-intérêts ; mais il
doit pour cela suivre les voies de la pro-
cédure civile.

Uri. —Un pauvre paysan de l'isenthal
vendait , l'autre jour , deux pièces de bétail
à un marchand étranger au pays. L'ache-
teur qui était pressé, devant reprendre,
le soir même, le bateau àFluelen , donna
par mégarde au paysan un billet do 500
francs, croyant lui en remettre un de 50.

Un peu plus tard, le brave agriculteur
voulut changer son billet et, alors seule-
ment , il s'aperçut de l'erreur commise
par le marchand. Il prit aussitôt ses
jambes à son cou et dévala^ comme une
avalanche jusqu 'à Fluelen , où il arriva
au moment même où l'étranger allait
embarquer.

Il lui remit la somme et celui-ci , pour
toute récompense, lui donna vingt cen-
times, quatre sous! C'est égal, il y a des
gens qui ne doutent absolument de rien.

— i m 1 1— —̂

CHROffiQÏÏE LOGALI

Conseil général. — Le Conseil géné-
ral de la Commune se réunira à l'Hôtel-
de-Ville en session réglementaire le lundi
29 octobre à 4 heures. Ordre du jour:

A. Rapports du Conseil communal
sur des demandes de crédits pour balan-
cer différents comptes de travaux; la
construction d'un canal-égout pour l'Hô-
tel-des-Postes ; la construction d'un ca-
nal-égout rue des Beaux-Arts ; un règle-
ment pour les hôpitaux de la Commune
de Neuchâtel ; une demande de crédit
pour l'hôpital des enfants ; l'introduction
d'un article addionnel au règlement sur
la vente du lait ; une demande de crédit
de la Commission scolaire pour les tra-
vaux manuels ; diverses demandes d'a-
grégation de citoyens suisses ; trois de-
mandes d'agrégation d'étrangers à la
Suisse.

B. Rapport de la Commission des
Agrégations sur diverses demandes de
Suisses et d'étrangers.

C. Objets restés à l'ordre du jour :
alignement de la rue du haut à Serrières ;
crédit pour ouvriers sans travail ; trot-
toir rue de l'Industrie; motion Eugène
Borel , passage delà Boine ; interpellation
Martenet , gare de Serrières.

Foot Bail. — Un nouveau match en-
tre le club d'Ouchy et celui de Neuchâtel
aura lieu demain^après midi au Mail.

CORRESPONDANCES

Montmollin , 25 octobre 1894.
Monsieur le rédacteur ,

Nous venons vous accuser réception
de la belle somme de 222 fr. 50 que vous
avez reçue au bureau de cette feuille en
faveur de la famille H., incendiée, à
Montmollin. Celte dernière se joint à
nous pour remercier publiquement toutes
les personnes charitables qui ont con-
tribué à leur venir en aide dans leur
épreuve ainsi que la rédaction de celte
feuille qui s'est prêtée à cette circons-
tance.

Agréez, Monsieur, nos cordiales salu-
tations.

Au nom du Conseil communal :
Le secrétaire,

J. -E. KORMANN .

Choses et autres
L'électricité aux Etats-Unis. — Que

nous réserve l'électricité? se demande
le correspondant américain du Journal
de Genève. Nous pensons intéresser nos
lecteurs en traduisant du Frank Leslié's
de New-York , 4 octobre, l'entrefilets sui-
vant tiré de son article hebdomadaire :
. Ce qu'il y a de nouveau t.

i II y a quelque chose à faire pour
supprimer la fumée, une nuisance pour
New-York. Il est absolument scanda-
leux que l'air , dans les limites de la
ville, soit pollué comme il l'est par des
quantités de suie et de gaz délétères
crachés par des milliers de cheminées.
L'Electi'ical Review, qui cherche à ré-
veiller l'attention du public devant la
nécessilé d'une action munici pale éner-
gique, recommande l'électricité comme
moyen do remplacer le mode de chauf-
fage actuel, sale et coûteux. Voici ses
paroles : «Un courant électri que suffisam-
ment fort pour répondre à tous les be-
soins dc la ville, industriels et domes-
tiques, peut ôtre créé on quel que sorte
dans les limites de la ville et distribué

au public à un prix inférieur à celui quise paie actuellement aux barons de l'an-
thracite. Eclairage, chauffage, force mo-
trice, locomotion , tout cela partout et
pour lous dans l'enceinte de la cité. Ce
millénaire n'est pas éloigné. Il ne man-
que plus qu'une organisation munici pale
et une loi ou deux. Le fléau de la fumée
disparaîtra alors pour toujours de la vue
et du nez , et les locomotives à vapeur
deviendront une chose du passé » .

La règne de l'électricité semble ap-
procher pour l'Amérique. Il ne lardera
plus alors beaucoup pour l'Europe, car
l'Océan a cessé d'être l'abîme de jadis.
Le monde marche.

______ ______ S NOUVELLES

Londres, 25 octobre.
On mande de Yokohama que l'armée

japonaise, récemment parlie d'Hiroshima ,
a débarqué à Seikiosso (territoire chi-
nois). Les troupes japonaises qui se
trouvaient au nord de la Corée ont tra-
versé le fleuve Ya-lu et sont entrées en.
Mandchourie.

Le bruit court à Shanghaï que les Chi-
nois ont évacué Port-Arthur. Les Japonais
ont débarqué dans le voisinage.

Plus de 3000 maisons ont été détruites
par le récent tremblement de terre au
Japon. Deux cent soixante personnes
ont été tuées.

AVIS TARI _F8

SOCIÉTÉ FÉDÉRALE
DE

SOUS OFFICIERS
Section de Neuchâtel

L'assemblée aura lieu ce soir au CAFÉ
DES ALPES et non k la Brasserie
Strauss. 697

Bourse de Genève , du 25 octobre.
Actions Obligations

Central-Suisse 681.— 3%fed.ch.de.. 100.10
Jura-Simplon. 167.— 31/. fédéral 87. 105.21

Id. priv. 566.— 3°/0 Gen. àlots 108.50
Id. bons 18.50 S.-O. 1878, 4% 509.-

N-E Suis. anc. 6.5.— Franco-Suisse 482.—
St-Gothard . . 892.- N.-E.Suis.4% 513.—
Union-S. anc. 468. - r_omb.anc.3°/0 337.—
Banque fédér. — .— Mérid.ital.3°/0 271.—
Unionfin.gen. 613.— Douan.ott.5"/0 503.—
Parts de Sétif. 170. - Prier. otto.4°/0 475.—
Alpines . . . .  175. — Gonsol. ott.4% 440.—

Demandé Offert
Oûangea France 99.93 99.9-i

i Londres 25.10 25.14a Italie 91.75 92.75
Genève Allemagne. . . 123.80 123.45

Vienne 202.— 203.—

Genève 25 oct. Esc. Banq . du Com. 4 °/o

Bourse de Paris, du 25 octobre.
(Cours de clôture)

3°/0 Français . 101.35 C.rédit foncier fOl.iS
Italien 5% . . 83.30 Créd. lyonnais 7.H .75
Rus.Orieu.ôo/0 63.30 Suez . . . . . .  2915.—
Egy. unif. 4°/„ 524.37 Chem.Autrich. 775.—Ext. Esp. 4°/0 70.fi0 Ch. Lombards 232.50
Portugais 3% 25.75 Ch. Méridien. 580.—
Turc - 0/0 . . . 25.32 Gh. Nord-Esp. 127.50

Actions Ch. Saragosse 17u. —
Bq. de Paris . — .— BaI1i- ottom.. 665.62
Comptoir nat. -.- Rio-Tinto . . . 881.87

ANNONCES
Af in d'éviter des retards assez fré-

quents, l'administration de ce journal
rappelle au public que le terme fatal
pour la remise à son bureau des an-
nonces destinées au numéro du lende-
main reste toujours f ix é  à 4 heures
dn soir. — Les annonces d'une cer
taine étendue doivent nous parvenir,
autant que possible, déjà dans la ma-
tinée.

Les avis de décès sont reçus, suivant
les circonstances, jusqu'à 8 heures du
matin (dernière heure) ; il en est de
même . des annonces d'un caractère ur-
Bent que, sur demande seulement,
nous faisons f igurer sous la nibrique
t Avis tardifs J> (Tarif spécial).

Imprimerie H. \YOLF_ATH _. Cie


